COMPTE RENDU SEJOUR OCTOBRE 2009

Arrivée mardi 13 octobre 2009 19h au Centre; M. Adrianaly est venu nous accueillir à l'aéroport, il nous conduit jusqu'à M. Louis qui nous accompagne jusqu'au Centre et reste avec nous jusqu'au Samedi matin, il nous propose par la suite de revenir le Dimanche soir pour nous accompagner à l'aéroport le lundi matin en taxi brousse, nous acceptons bien sûr.

Soirée avec les sœurs: Présentation, nous faisons la connaissance de la nouvelle Directrice : sœur Josiane et de sœur Isabelle. Sœur Anjara est là également. Nous sommes à la fois surprises et heureuses de nous trouver avec une Directrice très jeune, au large sourire et très ouverte.

Mercredi matin : visite des locaux et mise en place du programme de la semaine

organiser : l'entretien des bâtiments, notre visite d'ensemble nous oblige à constater que les peintures des dortoirs n'ont pas été refaites bien que nous l'ayons demandé lors de notre dernier passage en mai 2008. Quelques surprises nous attendent. Jocelyn aidé de M. Louis est en train de carreler les sanitaires, il s'applique à faire quelques jolies mosaïques pour utiliser les morceaux de carrelage restant ou cassés. Le résultat est très sympa. Lors de cette visite avec Sœur Josiane, je lui reparle de l'idée que j'avais déjà eu lors de mes deux précédents séjours à savoir : le déménagement de son bureau dans le parloir, la plus belle pièce du Centre avec des grandes fenêtres et une porte sur le jardin, son bureau serait transformé en lingerie, le magasin (la lingerie) devenant le parloir, il faut pour cela ouvrir la fenêtre entre bureau et parloir pour en faire une porte et ouvrir ensuite une voûte entre parloir et sanitaires sinon toutes ces dépendances sont peu utilisées, d'autant que nous sommes au Sud et toutes ces ouvertures et communication apporteront lumière et chaleur dans les bâtiments qui en ont bien besoin. Sœur Josiane va s'occuper de trouver un entrepreneur ou tout simplement un maçon qui lui fera un devis. Dès à présent elle souhaite faire le déménagement, nous allons donc y participer dans les jours suivants.

Nous constatons une détérioration sérieuse des rambardes extérieures et demandons à Jocelyn d'organiser avec les éducateurs pendant leur temps libre un chantier de remise en état, ponçage et peinture. De même pour les dortoirs dont les murs ont besoin d'un lessivage sérieux et d'un coup de peinture. Sœur Josiane nous invite à constater l'humidité qui règne dans les dortoirs, elle nous demande si elle peut procéder à la coupe de quelques arbres pour permettre au soleil de rentrer un peu dans les locaux. Nous lui proposons quant à nous de faire étudier par une entreprise la possibilité d'ouvrir des velux dans les toits, qui apporteraient à la fois lumière et chaleur. Nous insistons sur la nécessité de nous fournir des devis et aussi de contacter quelqu'un de sérieux car l'étanchéité est prioritaire.

Nous terminons notre visite par le jardin, en passant nous apercevons un carreau cassé sur la porte de communication avec l'extérieur et demandons à Jocelyn de le remplacer au plus vite.

Dans le jardin les cultures sont mises en place, tous les enfants participent paraît-il au jardinage, certains ont même créé leur petit espace. Nous arrivons au poulailler et là, quelle surprise, les poules pondeuses sont enfermées dans une maison en dur que nous qualifions de « Palais Royal », mais nous sommes très déçues car elles ne sortent jamais et sont nourries avec de l'aliment en sac. Aussitôt nous faisons part à SœurJosiane de notre déception, à l'issue de la discussion nous avons réussi à la convaincre de faire une cour grillagée de 10m sur 10 incluant le poulailler en dur afin que les poules puissent être en plein air dans la journée. Il est urgent de leur apprendre à manger un peu de tout, nous allons nous y appliquer dans les jours suivants. 

Après le déjeuner, nous mettons en place notre programme car les quelques jours sur place seront certainement très occupés.

· entretien individuel avec chacun des éducateurs

· entretien avec Jocelyn

· entretien avec sœur Anjara pour la comptabilité

· entretien avec M. Louis

· réunion avec l'ensemble des éducateurs, Jocelyn, M.Louis et les sœurs pour un rappel des objectifs de l'association.

· rencontre avec Frère Edmond pour reparler avec lui de la convention que nous avions signé l'an dernier.

· chantier poulailler plein air

· chantier de ponçage des rambardes extérieures

· déménagement bureau, parloir, magasin

· achat de peinture, grillage et matériel divers pour tous ces chantiers

· achat de tablettes de chocolat et de fromage « vache qui rit »

Dans l'après midi nous nous réunissons avec les trois sœurs, sœur Anjara nous présente sa comptabilité ce qui revient à dire qu'en dehors des bilans mensuels qu'elle nous envoie, elle nous dépose sur la table tout un lot de factures en désordre depuis 2006. Nous n'allons retenir que les factures 2009 ce qui représente déjà quelques heures de travail. Nous nous mettons dès la fin de la réunion au travail, un classeur, des feuilles et de la colle, car ces factures sont de format très divers. Les rubriques retenues seront les suivantes : santé, secrétariat, quincaillerie, épicerie, voiture, achats exceptionnels, téléphone, énergie, écolage, élevage truie et poules, hygiène, formation des éducateurs, groupe électrogène,divers. Suivra un classement chronologique, à partir de tout ça Carole ouvre une feuille de calcul permettant de présenter les totaux mensuels par rubrique. Nous expliquons à Sœur Anjara qu'à partir de maintenant, ces totaux mensuels doivent correspondre à ceux qui figurent au budget, sinon ce dernier ne nous intéresse en rien. Nous lui laisserons tout ça afin qu'elle puisse continuer dans l'avenir sur ces modèles. Elle se confond en excuses et nous promet qu'à l'avenir elle se conformera à notre demande. Sœur Josiane est présente et s'intéresse aussi au problème. Nous sommes en droit d'espérer que notre travail sera suivi des effets escomptés.

Mercredi en soirée nous assistons à une messe dite par un père de passage, cette messe a lieu au réfectoire, les enfants chantent et certains jouent de la musique, nous prendrons ensuite le repas avec les sœurs, le père, M. Louis. Distribution de « vache qui rit » aux enfants avant leur séance télé. Nous découvrons qu'un très beau meuble en pin bien sûr abrite maintenant la télévision et le matériel vidéo. 

Jeudi matin nous avons fixé rendez-vous aux éducateurs que nous allons donc rencontrer les uns après les autres, ça nous prendra toute la journée car ces entretiens individuels se révèlent fort intéressants, les éducateurs s'expriment assez bien en Français et n'hésitent pas à répondre à nos questions (voir pièces jointes). En début d'après midi nous prenons deux ou trois heures pour classer les factures. 

Jeudi soir après avoir distribué des tablettes de chocolat noir aux enfants, nous allons dîner au restaurant « le Rendez-vous des Pêcheurs » avec M. Louis et les trois sœurs. Elles sont enchantées de cette sortie et nous remercient chaleureusement. 

Vendredi matin rendez-vous avec M. Louiss(cte rendu en pj) à 9h. Avant nous avons un entretien avec Sœur Josiane. Elle veut nous faire rencontrer une jeune fille d' Ambatoulampy qui a donné des cours de Français aux enfants pendant le mois de septembre tous les jours, elles les prenaient par petit groupe, en effet en raison de la situation politique l'école a repris seulement depuis quelques jours. 

SœurJosiane nous parle aussi de son projet de faire des cartes de vvœuxen insérant des broderies afin de les vendre pour faire un peu d'argent. Nous lui avons déjà présenté le projet des élèves du Collège Terrain Fayard de Saint André désireux de correspondre avec les enfants de l'orphelinat et prêts à organiser des actions pour les aider à financer leur voyage de fin d'année et même de se joindre à eux pour ce voyage. Nous proposerons aux enfants de vendre ces cartes et bientôt Sœur Isabelle nous sortira de jolis sacs fabriqués par les enfants en tissage qui viendront donc s'ajouter aux cartes brodées. 

Nous apprenons lors de notre conversation ce matin là que Sœur Isabelle est également très bonne cuisinière, à la demande de Sœur Josiane elle a pris depuis un peu plus d'une semaine la cuisine et le marché en main pour le plus grand bonheur des petits et des grands. Nous avons pu apprécier ses talents, du zébu mariné au gingembre absolument délicieux. Les enfants ont chaque jour  menus différents, viande, poisson, œufs, fruits à midi, yaourts trois fois par semaine. Nous insistons pour que le fromage et le chocolat soient introduits dans leur alimentation. Sœur Josiane nous assure qu'elle fera le nécessaire, elle achètera des fromages à la congrégation, meilleurs et moins chers que les « vache qui rit ».

En fin de matinée nous allons voir Frère Edmond, le supérieur du Sacré Cœur afin de parler un peu de la convention que nous avions signé l'an dernier. Deux problèmes nous préoccupent : les cours de Français , le parrainage individuel des enfants par un élève des ateliers de l'école technique et l'accord avec le Dispensaire. Sœur Josiane n'était pas au courant de l'existence de cette convention, elle va donc rencontrer Frère Edmond qui est tout à fait ouvert à la mise en place de mesures permettant un travail en commun. Pour les cours de Français, une autre solution est envisagée, reste le dispensaire et le parrainage. Les sœurs souhaitent procéder à la coupe de quelques arbres pour permettre au soleil de rentrer un peu plus dans les bâtiments et éviter des accidents en cas d'orage. Frère Edmond est d'accord d'autant que nous dit-il, les Frères ne cessent d'en replanter ailleurs.

Après le déjeuner nous terminons la mise à jour de la comptabilité et nous entretenons avec SœurAnjara et SSœurJosiane pour leur préciser nos exigences dans ce domaine. Nous allons ensuite avec Jockey et M. Louis voir la pompe en fabrication pour tirer l'eau du puits. On doit la récupérer à 15h ce vendredi mais le travail n'est pas terminé, nous allons donc la voir mais nous ne pourrons pas la ramener pour le moment. Le fabricant nous promet de venir l'installer le samedi. Ensuite nous faisons quelques courses pour démarrer nos chantiers, grillage pour le poulailler, peinture pour les bâtiments, pinceaux, rouleaux etc...

Nous terminons cette journée par une réunion avec les éducateurs, M. Louis et les trois sœurs. Le but de cette réunion est de faire un rappel du but poursuivi par EDSR au sein de cet Orphelinat et de définir des dates butoirs pour la réalisation de ces objectifs. Carole prend la parole pour l'introduction de la réunion. Sœur Josiane enregistre sur son dictaphone. Carole reprend le compte rendu de la réunion de mai 2008 et regrette que les objectifs définis alors n'aient pas été atteints. Ainsi elle fait part de sa grande déception quant au niveau de français des enfants. Le Président, M. Deleflie présent l'année dernière avait dit ceci : « la langue française est le problème le plus important que nous rencontrons ici, les enfants ne parlent pas français et une petite visite au réfectoire pendant le repas du soir confirme nos doutes, éducateurs et sœurs parlent malgache avec les enfants. Des mesures urgentes s'imposent, notamment des cours de français aux éducateurs et une sélection à venir plus rigoureuse de ces derniers avec comme priorité : parler couramment français. Des contrats d'objectif avec chacun seront mis en place » Depuis trois années que je viens ici, nous insistons sur ce point, les éducateurs eux mêmes ont apporté de l'eau à notre moulin lors de nos entretiens, ils nous ont dit qu'à Madagascar le Français était souvent exigé pour trouver un emploi. Les études supérieures se font en français, nous souhaitons que les enfants aient accès à ces études. Le but de l'Association n'est pas seulement de nourrir, loger, habiller , instruire et donner un semblant de famille aux enfants, à quoi cela servirait si par la suite ils se retrouvent sans travail et à nouveau dans les rues. L' objectif que nous devons poursuivre tous ensemble,  le leitmotiv de notre action c'est : « l'avenir des enfants , après l'orphelinat ». Pour mener à bien cette action, l'association a construit des bâtiments neufs il y a quelques années, nous en sommes tous responsables, lors de notre précédent passage, « le rafraîchissement des peintures des toilettes et des dortoirs était prévu dans les mois à venir. » Jocelyn devait prendre ce chantier en main, seize mois se sont écoulés et seule la peinture des toilettes des garçons a été faite.

Nous vous fixons cette fois un ultimatum :

· six mois pour constater un réel progrès dans l'utilisation de la langue française par les éducateurs, les sœurs et les enfants. Des cours seront dispensés aux éducateurs quatre fois par semaine, de 14 à 16h les lundi, mardi, mercredi et vendredi et le mercredi aux moyens, les samedi et dimanche aux lycéens.

· quatre mois pour la réalisation des peintures de tous les dortoirs et dépendances, les éducateurs sont priés de prendre les pinceaux et rouleaux lors de leur temps libre.

Dans le cas où ce contrat ne serait pas réalisé, nous nous verrons obligés de nous séparer de l'équipe d'éducateurs actuellement présente au centre, homme d'entretien compris.

Carole précise à Jocelyn que l'achat du matériel pour l'exécution des travaux ne doit pas être un frein, il doit consulter Sœur Josiane qui est responsable de ces achats avec notre assentiment. Nous ne sommes pas disposés à acheter un caméscope ou une sono bien que ces appareils nous aient été demandés par Pascal et Jocelyn, cependant nous sommes partant pour tout ce qui est indispensable à l'entretien et à l'amélioration des locaux .

Carole termine en soulignant le plaisir qu'elle rencontre ici au milieu de cette grande famille d'enfants dont les sourires reflètent la joie de vivre. Elle souhaite à SœurJosiane et Isabelle une bonne installation.

Véronique prend ensuite la parole concernant le deuxième objectif, à savoir l'entretien des locaux.  Elle met en avant l'importance du respect à avoir vis à vis des parrains grâce à qui le centre a été construit et fonctionne aujourd'hui. 

Toutes les deux nous constatons avec plaisir que les enfants sont très bien éduqués, s'entraident, et vivent en harmonie quelque soit l'activité à laquelle ils se livrent. Nous avons passé une semaine au Centre au milieu de ces 65 enfants sans être dérangées par les cris, disputes ou autres. Nous n'avons pas plus entendu les cris des enfants que ceux des responsables. C'est vraiment une réussite sur ce plan et nous vous disons bravo !

Samedi tôt le matin Véronique se retrouve avec Jocelyn et une équipe de garçons pour démarrer la construction de la cour attenante au poulailler, mise en place de poteaux en bois, puis installation du grillage, pour le soir il ne reste plus que les portes à fixer. On a hâte de sortir les poules dès le lendemain.

C'est jour de lessive, petits et grands envahissent la cour, lavent et frottent toujours avec le sourire.

Quand la lessive est finie, filles et garçons volontaires rejoignent Sœur Josiane qui a entrepris le déménagement de son bureau dans le parloir et du magasin dans son ancien  bureau, beaucoup de main d'œuvre pour ce gros chantier, pour l'heure du déjeuner le plus gros est fait. Sœur Josiane est ravie, elle aura du soleil et sera beaucoup mieux installée ici, les enfants le lui disent aussi, reste à trouver la clef qui ouvre la porte donnant sur le jardin....

Ce samedi matin certains enfants jouent de la guitare, des petites filles jouent à la poupée, des garçons jouent avec des camions ou des voitures dans le sable, des jeunes filles se font des tresses, tout ça dans la bonne humeur. Quelle joie de vivre !

Carole souhaite démarrer le chantier de ponçage des rambardes car il faudrait faire la peinture avant les grandes pluies. Aidée de Sœur Josiane qui sonne le rassemblement, elles distribuent des feuilles de toile émeri à la quasi totalité des enfants et ça y est, c'est parti, petits et grands poncent d'un bon train pendant deux bonnes heures. Il suffisait de demander...

Nous recevons également dans l'après midi la visite de cette jeune fille « Clarette » qui a donné des cours de français aux enfants pendant le mois de septembre. Cette jeune fille dont le papa travaille au Centre à déssoucher les arbres, a eu son bac de lettres en 2007, elle a ensuite suivi un cours de Français de 90h, elle est institutrice à mi temps depuis la rentrée et pourrait travailler au Centre pour enseigner le Français aux éducateurs et aux enfants et aussi comme éducatrice à temps partiel le reste du temps. Nous convenons avec elle qu'elle commencera une période d'essai de six mois le deux novembre. Son salaire pour ses heures de cours, 10 heures par semaine,  sera proportionnel à son salaire d'institutrice, soit 60 000 ar /100heures et * 40 heures =24 000 ar auquel on rajoute un tiers temps d'éducateur débutant, environ 20 000 ar, elle sera logée au centre dans la chambre libre qui se trouve en face du magasin. Nous nous donnons six mois pour faire à nouveau le point. 

Dimanche matin, Véronique part avec la moitié de la famille responsable de la cuisine du jour, Sœur Josiane et Sœur Isabelle. Elles se rendent à Béthanie dans la maison de retraite de la Congrégation assister à la messe de 7h. Ensuite, elles vont confectionner des pizzas sous la Direction de Sœur Isabelle, elles vont les faire cuire au four sur place (nous ne disposons pas de four au Centre). Pendant la cuisson Véronique visite le très beau Noviciat avec SœurJosiane, là elle fait la connaissance de Brigitte qui est la responsable des novices, elles sont invitées à déguster des petits pains malgaches sucrés faits maison (farine de riz, eau, levure, sucre) avec un bol de lait de leurs vaches et de la farine de soja. Un contact très chaleureux s'établit immédiatement. SœurJosiane a déjà prévu de fabriquer ces petits pains peu coûteux et nourrissants pour le petit déjeuner du Dimanche. Une fois les pizzas cuites, sœur Isabelle découpe autant de parts qu'il y a de famille soit cinq parts. Retour au Centre avec les pizzas, l'autre moitié de la famille responsable du repas était restée au Centre cuire le riz, les brèdes et préparer la salade. Nous partageons le repas avec les enfants et les sœurs et procédons à la fin à une distribution de bonbons. Après le repas nous faisons une séance de photos de tous les enfants par tranche d'âge puis des jeunes qui ont participé à la construction de la cour du poulailler. 

Pendant la matinée, Carole restée sur place a écrit ce compte rendu avant de se promener dans le jardin, allant d'un petit groupe d'enfants à un autre, chacun voulant être pris en photo. Les petites filles font la dînette, elles ont confectionné un gâteau au chocolat avec de la boue puis elles l'ont garni de petites fleurs. Les garçons jouent avec des petites voitures ou autres. Prisca, un petite fille de 12 ans me fait le plaisir de me faire le guide dans le jardin, m'énumérant les noms des légumes et fruits en français : haricots verts, pêches, courgettes, carottes, épinards, elle me montre aussi des fruits au raz du sol dont elle ne connaît pas le nom en français, sœur Josiane me dira plus tard que ce sont des « poire-melon » qui ont vraiment le goût du melon. Cette visite me fait plaisir et me redonne de l'espoir ! Je me retrouve à table par hasard près de Prisca qui n'hésite pas à me poser à plusieurs reprises des questions en Français. J'irai plus tard à la bibliothèque avec elle lui présenter quelques livres car elle me paraît très intéressée et très intéressante. 

Après notre séance photos, les enfants rejoignent le stade chez les frères pour deux heures de jeux. Nous allons nous occuper maintenant de la machine à laver. Une heure après nous constatons un problème d'arrivage de l'eau. Sœur Josiane demandera au réparateur du groupe qui doit passer dans les jours prochains de regarder aussi ce problème.

Sœur Josiane vient ensuite passer un moment avec nous pour refaire un point sur les urgences et les devis en attente (voir en pièce jointe).

Avant le dîner que nous allons prendre avec les sœurs et M. Louis, nous recevons les cinq grands pour un entretien sur leur avenir. Ils se présentent tout d'abord et nous parlent de leurs études et du métier qu'ils envisagent plus tard(voir en pièce jointe).

Le dîner chez les sœurs est délicieux, Sœur Isabelle nous gâte et l'ambiance est très gaie, Sœur Anjara se révèle une excellente imitatrice et nous rions beaucoup.

Avant de se quitter sœurAnjara nous sort les enveloppes dans lesquelles elle met tous les mois une somme d'argent, ainsi environ 800 000 ar pour l'entretien du groupe ,de la voiture et diverses réparations,110 000 pour le reste à payer sur la pompe, 1 000 000 pour le voyage + environ 100 000 de dons, pour acheter le bois elle a également une somme d'avance. SœurJosiane est invitée à collaborer avec ssœurAnjara pour la gestion de ces enveloppes, nous souhaitons qu'elles soient deux pour qu'en l'absence de l'une, la seconde soit bien au courant. Ces enveloppes doivent être conservées dans un lieu accessible à chacune d'entre elles, elles en sont co-responsables.

